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Depuis 3 années déjà, “Dieu en 
Premier” est le cri de ralliement du 
Ministère de la Gestion Chrétienne de la 
Vie. Ce thème s’aligne avec l’emphase sur 
le réveil que promeut l’Église mondiale. 
Il se concentre particulièrement sur 
l’aspect réforme.

Alors que nous nous rapprochons 
de Son retour, nous sommes invités 
à prendre au sérieux ces paroles de 
l’apôtre Paul : “Examinez-vous vous-
mêmes pour savoir si vous êtes dans 
la foi  ; mettez-vous vous-mêmes à 
l’épreuve. Ne reconnaissez-vous pas que 
Jésus-Christ est en vous ? À moins peut-
être que l’examen ne soit un échec en 
ce qui vous concerne. “  (2 Cor. 13.5 
NBS). L’objectif premier de la Semaine IN
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de Réveil 2019 du Ministère de la GCV est de nous conduire à 
la réflexion au sujet de notre cheminement de Chrétien. Il est 
essentiel de jauger si le message “Dieu en premier “ influence les 
dimensions clés de notre vie.

Le matériel à notre disposition nous propose un point de départ 
pour cet exercice d’introspection. Le premier sujet concerne la 
nature de ce Dieu à mettre en premier. Les autres sujets suivent 
le même ordre que la carte “Je promets” du Ministère de la GCV. 
Les messages, sous l’influence de l’Esprit, nous interpelleront 
sur certains sujets sensibles et vitales tel que la vie de prière, 
les relations avec les autres, un style de vie sain, le service et le 
témoignage, l’observation du sabbat, la dîme et la pratique de 
l’offrande proportionnelle. À la fin de chaque message, nous 
avons la possibilité de prendre une nouvelle décision pour le bien.

Ces messages peuvent être utilisés pour des présentations 
dans les églises locales ou dans des groupes de quartiers. En cas 
de difficulté pratique de se réunir, le même document s’adapte 
bien pour le culte de famille ou pour la méditation personnelle.

Je vous souhaite de faire l’expérience d’une croissance dans 
votre partenariat dans Sa mission finale.

 
 

Aniel Barbe
Responsable Associé du Ministère Adventiste de la GCV

Conférence Générale des Églises Adventistes du Septième Jour

Pour plus d’information sur la carte “Je promets”, consultez : 
 https://stewardship.adventist.org/promise-offerings.

2 Corinthiens 9.7

 https://stewardship.adventist.org/promise-offerings
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Le nouvel accent sur les Ministères de la 
Gestion Chrétienne de la Vie est mis sur “Dieu 
en premier”. Au début de la Semaine de GCV 
de 2019, on nous invite à réfléchir à ces trois 
questions :

1. Pourquoi devrions-nous donner la première 
place à Dieu ?

2. Quel est le Dieu que nous sommes appelés 
à placer en premier ?

3. Que signifie donner à Dieu la première 
place ? 

Notre texte clé, Matthieu 6.33, “Mais cherchez 
d’abord son royaume et sa justice, et toutes 
ces choses vous seront données par-dessus tout” 
nous guidera dans cette exploration. Cherchez 
d’abord.

Partie I : Pourquoi devrions-nous 
donner à Dieu la première place ?

Les hommes sont-ils vraiment en mesure de 
donner à Dieu la première place ? La première 
place Lui revient déjà (Gen. 1.1 ; Jean 1.1 ; Apoc.1.8 ; 
22.13). Mettre Dieu à la première place, c’est 
reconnaitre la position de Dieu. Quand vous voulez 

CHERCHEZ 
D’ABORD
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Matthieu 6.33 compléter un puzzle, chaque pièce doit être au bon endroit. Il 
en va de même pour le puzzle de notre vie. Si Dieu n’est pas au 
bon endroit, notre vie restera incomplète.

Dans Matthieu 6.33, Jésus présente le fait de chercher Dieu 
d’abord comme l’antidote aux peurs qui règnent dans la société 
(Matt. 6.25-34) : 

- Peur au sujet des besoins de base : “C’est pourquoi 
je vous dis : ne vous inquiétez pas pour votre vie de ce que 
vous mangerez ni pour votre corps, de quoi vous serez vêtus. “ 
(Matthieu 6.25a) Dieu est Celui qui pourvoit.

- Peur au sujet de sa valeur personnelle : “Regardez les 
oiseaux du ciel : ils ne sèment ni ne moissonnent, et ils n’amassent 
rien dans des greniers ; et votre Père céleste les nourrit. Ne valez-
vous pas beaucoup plus qu’eux ?” (Matthieu 6.26) Nous sommes 
fils et filles du roi.

- Peur au sujet de choses au-delà de notre contrôle : 
“Qui de vous, par ses inquiétudes, peut ajouter une coudée à 
la durée de sa vie ? “ (Matthieu 6.27) “Ne vous inquiétez donc 
pas du lendemain ; car le lendemain aura soin de lui-même. À 
chaque jour suffit sa peine. “ (Matthieu 6.34) Dieu contrôle les 
circonstances.

Jésus ne nia ni ne minimisa les sources d’anxiétés qui 
envahissent la vie des hommes, mais Il souligne la stratégie 
adéquate : cherchez Dieu d’abord. A.W. Tozer émet la même 
déclaration : “Alors que Dieu est exalté à la bonne place dans 
nos vies, un millier de problèmes sont tous résolus à la fois”.

Partie II : Qui est le Dieu à mettre en premier ?
Les gens ont différentes perceptions du même Dieu. Cette 

situation entraina la question de Jésus rapportée dans Matthieu 
16.15 b : “ Qui dites-vous que je suis ?”. 

Beaucoup de croyants entretiennent une relation avec Dieu 
comme celle d’Aladin avec le génie de la lampe magique. 
Aladin frottait sa lampe pour laisser sortir le génie seulement 
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quand il avait besoin d’assistance. Quelle est notre principale 
intention quand nous cherchons Dieu d’abord ? Pour rendre 
la vie plus simple, plus facile et plus confortable ? Souvent 
nous percevons Dieu comme un esclave, une aide ou un 
réparateur. Si notre Dieu n’est qu’un Dieu-serviteur, nous nous 
débarrasserons de Lui, une fois que nous l’aurons utilisé. 

Dans Matthieu 6.33, Jésus qualifie le Dieu que nous 
sommes appelés à chercher d’abord en employant deux mots : 
“royaume”et “ justice. “ 

 

1. Royaume de Dieu
Le Dieu que nous sommes appelés à chercher est d’abord 

un royaume. Qu’est-ce que cela veut dire ? Dans l’Évangile de 
Matthieu, aussi appelé l’Évangile du Royaume, le royaume est 
présenté comme proche, présent et futur. Le royaume est :

- Un endroit littéral. 
- La manifestation de la justice, de la paix et de la joie de 
  Dieu (Rom. 14.17). 
- Le royaume est par-dessus tout le règne d’un Roi. 

Ellen White décrivit ainsi la double dimension du Royaume : 
“Dans les Écritures, l’expression “royaume de Dieu” sert à désigner 
à la fois le royaume de grâce et le royaume de gloire.” La Tragédie 
des Siècles, p.375)

Le Dieu à mettre en premier est un Roi ! Cette vérité a une 
implication pratique décisive. Si notre Dieu est un Dieu régnant, 
nous accepterons son autorité dans tous les aspects de notre vie. 

Dans Sa prière, Jésus associe à la fois les deux éléments, 
royaume et autorité.”Que ton règne vienne ; que ta volonté soit 
faite sur la terre comme au ciel. “ (Matthieu 6.10) La royauté de 
Dieu touche tous les aspects de la vie. 

Cherchez 
d’abord
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Cherchez 
d’abord

Le tableau ci-dessous illustre comment un Dieu régnant 
affecte l’essence de notre vie et même notre gestion financière :

2. Sa justice
En tant qu’êtres humains, nous sommes confrontés à un 

dilemme : essayer de mettre Dieu en premier, alors que nous 
sommes naturellement séparés de Lui. Ésaïe 59.2 : “Mais ce sont 
vos crimes qui mettent une séparation entre vous et votre Dieu ; 
Ce sont vos péchés qui vous cachent sa face et l’empêchent 
de vous écouter. “

La justice de Dieu est essentielle pour que les humains 
placent Dieu en premier. Elle a deux fonctions : sauver et 
transformer. L’Apôtre Paul parle de la justice salvatrice dans 2 
Corinthiens 5.21, “ Celui qui n’a point connu le péché, il l’a fait 
devenir péché pour nous, afin que nous devenions en lui justice 
de Dieu.” Ailleurs il décrit la justice transformatrice de Dieu : 
“Et c’est là ce que vous étiez, quelques-uns de vous. Mais vous 
avez été lavés, mais vous avez été sanctifiés, mais vous avez 
été justifiés au nom du Seigneur Jésus-Christ, et par l’Esprit 
de notre Dieu.” (1 Corinthiens 6.11) La justice transformatrice 

DIEU NOTRE IDENTITÉ GESTION FINANCIÈRE
Dieu est le Créateur Nous sommes Ses créatures  Nous adorons avec nos 

ressources
Dieu est le Modèle Nous sommes Son image Nous reflétons l’amour dans 

l’usage des ressources
Dieu est le Soutien Nous sommes 

dépendants de Lui 
Nous rendons la dîme et 
donnons les offrandes, 

reconnaissant que nous Lui 
appartenons

Dieu est le Maître Nous sommes Ses serviteurs Nous utilisons nos ressources 
pour témoigner pour Lui

Dieu est un 
Compagnon

Nous sommes Ses amis  Nous faisons de Lui et des 
autres notre priorité au lieu des 

finances
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Matthieu 6.33

Mon engagement : 
Mettre Dieu en premier 
et être la personne qu’Il 
m’a destinée à être.

de Dieu ne modifie pas seulement des actions externes, mais 
change les motifs intérieurs, “car c’est Dieu qui produit en vous 
le vouloir et le faire, selon son bon plaisir.” Philippiens 2.3

Le Dieu que nous sommes appelés à chercher d’abord est 
à la fois le Dieu régnant et Le Juste qui nous sauve de toute 
injustice. Chercher d’abord un Dieu qui donne la justice a des 
implications pratiques :

- Dieu, en premier, n’est pas pour des croyants irréprochables. 
Des échecs passés ne devraient empêcher personne de 
commencer une vie où Dieu est placé en premier. 

- Dieu, en premier, n’est pas pour des superhéros spirituels. 
Dieu donne la puissance aux gens pour vivre une vie où Dieu 
occupe la première place. 

Si nous n’adoptons que le concept d’un Dieu régnant en 
ignorant le Dieu qui donne la justice, le résultat est la culpabilité, 
la frustration et le découragement. Cette semaine, n’essayez 
pas de travailler plus dur sur votre infidélité ou égoïsme, mais 
abandonnez-vous à Lui. Il recréera en vous Son image.

Conclusion
Nous vous invitons à réinstaller Dieu à la place qui Lui 

appartient.  
- Placez Dieu en premier… Il pourvoit à vos besoins.
- Placez Dieu en premier… Embrassez votre identité 
 comme fils et fille du roi. 
- Placez Dieu en premier… L’omnipotent, l’omniscient, 
 l’omniprésent a promis d’être votre partenaire. 

Rappelez-vous que le Dieu à placer en premier est un roi 
à qui l’on doit obéissance et soumission. Il est aussi Celui qui 
donne une plus grande justice pour sauver et transformer celui 
qui l’appelle en premier.  
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“Sache que, dans les derniers jours, il y aura 
des temps difficiles. Car les hommes seront 
égoïstes, amis de l’argent, fanfarons, hautains, 
blasphémateurs, rebelles à leurs parents, ingrats, 
irréligieux, insensibles, déloyaux, calomniateurs, 
intempérants, cruels, ennemis des gens de bien, 
traîtres, emportés, enflés d’orgueil, aimant le 
plaisir plus que Dieu, ayant l’apparence de la 
piété, mais reniant ce qui en fait la force. Éloigne-
toi de ces hommes-là. ” (2 Tim. 3:1-5).

 Ce texte est une description de l’environnement 
social et spirituel des derniers jours. Dans quelle 
mesure cette description est-elle vraie quand nous 
la comparons à ce que nous observons en société, 
à l’église et dans nos propres vies ?

Partie I : Le problème de l’égoïsme
Il est intéressant de noter que l’égoïsme est 

premier sur la liste des principales caractéristiques 
des derniers jours. William Barclay considère que 
cette place n’est pas une pure coïncidence : 
“Ce n’est pas par hasard que la première de ces 
qualités sera une vie centrée sur soi. L’adjectif 
employé est philautos, qui signifie amoureux de 
soi. L’amour de soi est le péché fondamental, 
d’où découlent tous les autres.” 

SE CONNECTER
POUR VAINCRE
L’ÉGOÏSME
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Ellen White considère aussi l’égoïsme comme le problème 
fondamental de l’humanité. “L’égoïsme constitue la racine de 
toute dépravation, et du fait que les êtres humains se sont soumis 
à son pouvoir, le monde d’aujourd’hui offre le spectacle de la 
désobéissance à Dieu. Les nations, les familles et les individus 
sont pénétrés du ferment de l’égocentrisme.” (Ellen White, 
Conseils à l’économe p.27) Ellen White décrit l’égoïsme comme 
“ la désobéissance à Dieu”. Ceci est à l’opposé du concept de 
mettre en premier un Dieu régnant que nous encourageons 
pendant cette semaine. Cette situation existe parce que cela 
reflète une caractéristique fondamentale du prince de ce 
monde : “ L’esprit d’égoïsme est l’esprit de Satan”. (Ellen White, 
Review & Herald, Oct. 17, 1882)

Qui est touché par le problème de l’égoïsme ? Paul décrit-
il seulement la condition morale qui prévaut en société avant 
la seconde venue de Jésus ? Les versets 5 à 8 donnent certains 
indices au sujet de l’identité de ces “amoureux d’eux-mêmes.”

v.5 : “ ayant l’apparence de la piété “
v.6 : ” ils s’introduisent dans des maisons”
v.7 : “ apprenant toujours “
v.8 : “ces hommes “

Partie II : Un jardin où la fidélité croît
ll semble que Paul inclut des chrétiens qui vont à l’église et 

des responsables dans sa description de ceux qui se battent 
contre l’égoïsme. Si nous sommes sincères et honnêtes, nous 
reconnaitrons incontestablement que nous ne sommes pas 
immunisés contre ce virus qui vit et se manifeste de plusieurs 
façons dans nos vies. 

Dans quel but Paul donne-t-il une telle description à 
Timothée ? Nous lisons au sujet de son intention : ”Éloigne-toi de 
ces hommes-là “ (v.5), “ Toi” (v.14). Son but était d’avertir contre le 
fait de se plier facilement à la tendance dominante.

 Comment pouvons-nous cultiver la générosité alors que 
nous vivons dans un monde marqué par l’égoïsme ? La vie de 

2 Timothée 3.1-5
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sacrifice et la mort de Jésus sont le plus grand exemple d’une vie 
altruiste. Alors que nous revisitons l’expérience de Jésus et de ses 
disciples dans le jardin de Gethsémané (Luc 22 : 39-43), nous 
apprenons davantage au sujet de sa préparation pour vaincre 
l’égoïsme et rester fidèle. 

1. Sortir
L’épisode du jardin commence ainsi : “ Après être sorti, il alla, 

selon sa coutume, à la montagne des Oliviers. Ses disciples le 
suivirent”. (Luc 22.39)

L’expérience du jardin ne peut s’accomplir que lorsqu’il y a une 
sortie. D’où venaient-ils ce jeudi soir ? De la chambre haute et de 
la cité de Jérusalem. Ils passaient un bon moment à adorer en tant 
que groupe dans la chambre haute et Jérusalem était le centre 
de la célébration durant cette saison de l’année. Mais Jésus fait le 
choix de sortir. La sortie prépare la scène, crée l’espace pour que 
survienne l’expérience. À moins de sortir de notre routine et de nos 
activités quotidiennes, nous ne pouvons vivre l’expérience du jardin.

2. Sortir dans un but précis
Vacances, jours fériés et jours de repos sont des pauses courantes 

dans la vie de plusieurs. Ils sont importants et rafraîchissants. 
Cependant, la sortie de Jésus avait un but différent : “Lorsqu’il fut 
arrivé dans ce lieu, il leur dit : priez, afin que vous ne tombiez pas 
en tentation.” (Luc 22.40)

Quelle pouvait être la tentation de Jésus à ce moment ? De 
penser à lui ou de se préserver. Sa stratégie n’était ni une approche 
de fuir la tentation, ni de se rendre dans une zone dépourvue de 
tentation. Il choisit de vaincre la tentation, rester seul, résister, rester 
entier et sans contamination. 

Ellen White parle du choix que nous devons faire pour résister 
à la tentation : “Il faut dominer les circonstances, et non pas être 
dominés par elles. Mettons-les à profit, servons-nous-en comme 
d’instruments de travail, asservissons-les, mais ne nous laissons 
jamais asservir par elles. “ (E.G.White, Messages à la jeunesse, 
p.192.)

Se connecter 
pour vaincre 

l’égoïsme
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Jésus se rendit au jardin pour prier. Le verbe “ prier “ vient 
d’un mot composé grec “proseúxomai” où “pros “ signifie “ vers, 
échange” et euxomai “ désirer, prier “. La prière est littéralement 
un échange d’idées, de vœux et de sentiments entre l’humanité 
et Dieu. C’est le pare-feu qui empêche le virus de la tentation de 
corrompre notre système interne. La prière annule les attaques les 
plus virulentes. Nous ne devons pas chuter, chuter dans le péché. 

III. Pratiquer la prière seule à seule
   Ne priaient-ils pas déjà dans la chambre haute ? Oui, mais la 
prière avait quelque chose de différent. Nous lisons dans Luc 
22.41 : “Puis il s’éloigna d’eux à la distance d’environ un jet de 
pierre, et, s’étant mis à genoux, il pria… “

Jésus ne demanda pas à ses disciples de joindre les mains 
pour commencer une nouvelle session de prière en groupe. Ils 
sortaient d’une soirée d’adoration de groupe dans la Chambre 
haute, et il se préparait maintenant pour une session de prière 
personnelle. Une vie ponctuée de prières fréquentes en public ou 
en groupes ne compense pas l’absence de prière personnelle.

Il existe un grand paradoxe chez les croyants. Enseignants, 
éducateurs et prédicateurs de prières sont souvent ceux qui ne 
prennent pas le temps ou très peu de temps pour prier. La nature 
spirituelle de notre travail ne nous épargne pas de la nécessité de 
communier avec le divin. Aubrey Malphurs écrit à propos du défi 
que rencontrent les croyants :” Le développement d’un caractère 
divin est le plus grand défi du ministère, mais le ministère lui-
même est le plus grand adversaire d’un caractère divin.” (Les 
Dynamiques du Leadership de l’Église, p.34)

IV. La vidange et le remplissage 
La prière personnelle donne une occasion unique pour celui qui 

prie : “ Père, si tu voulais éloigner de moi cette coupe ! Toutefois, 
que ma volonté ne se fasse pas, mais la tienne. “ Luc 22.42

Les mots de la prière secrète de Jésus sont ici révélés. Ce n’est 
pas une pratique à suivre toujours ! Jésus révèle ici ses pensées 
et sentiments intimes qui résultent des tentations et épreuves : 
“Je trouve cela difficile de rester fidèle à la mission de m’offrir”. 

Se connecter 
pour vaincre 
l’égoïsme
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La prière personnelle en temps de tentation relève plus d’un 
“exercice de vidange” pour nos luttes, doutes et confusion 
intérieurs. Tout comme l’essence usée de nos voitures, il peut être 
très sale et puant ! Néanmoins, il est essentiel de le faire sortir 
si nous ne voulons pas nous empoisonner ainsi que les autres 
autour de nous.

Cet exercice de vidange, la prière personnelle, apporte non 
seulement le soulagement émotionnel, il crée aussi la condition 
pour que Dieu intervienne : “ Alors un ange lui apparut du ciel, 
pour le fortifier. “ Luc 22.43. Dieu peut seulement remplir ce qui 
a été vidé. La prière personnelle est le moyen d’échanger nos 
faiblesses contre la force de Dieu. 

Attention aux alternatives

La prière personnelle est efficace pour nous transformer en 
vainqueurs, mais Dieu ne force personne à s’engager dans la 
prière personnelle. Malheureusement, plusieurs choisissent les 
alternatives comme les premiers disciples : “ Après avoir prié, il se 
leva, et vint vers les disciples, qu’il trouva endormis de tristesse, 
et il leur dit : pourquoi dormez-vous ? Levez-vous et priez, afin 
que vous ne tombiez pas en tentation. “ (Luc 22.45,46)

Jésus ainsi que les disciples éprouvaient de la tristesse ; l’un 
décida de partager sa tristesse à son Père et les autres de dormir 
dans la tristesse. Le choix d’une alternative à la prière a conduit 
Judas à trahir Jésus, Pierre à renier Jésus, et les autres disciples 
à fuir Jésus. Le coût du véritable discipulat est trop lourd à payer 
sans prière personnelle.

Conclusion
L’égoïsme est le trait de caractère prédominant qui prévaut 

dans la société, dans l’Église et même dans la vie du croyant. On ne 
devrait pas s’accommoder de cette situation, mais la vaincre. Nous 
avons un conseil de Pierre, l’endormi : “Soyez sobres, veillez. Votre 
adversaire, le diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant qui 
il dévorera. “ (1 Pierre 5.8) Si nous voulons vaincre l’égoïsme dans 
cette génération actuelle, notre première stratégie devrait être 
de cultiver notre propre jardin de prière personnelle. 

2 Timothée 3.1-5

Mon engagement : 
Mettre de côté les 
p remie r s  moments 
de chaque jour pour 
communier avec le 
Seigneur à travers 
la prière, l’étude de 
la Bible, l ’Esprit de 
prophétie et la leçon de 
l’école du sabbat, et par 
l’adoration en famille.  
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Dans une réserve, il y avait un troupeau 
d’éléphants noirs qui devenait trop grand pour 
l’espace qu’il occupait. Les gardes forestiers 
décidèrent de déménager quelques jeunes 
éléphants dans un autre endroit. Ils choisirent un 
bon endroit : avec beaucoup de nourriture et de 
cours d’eau. Cependant, ces jeunes éléphants 
se mirent à se comporter de manière étrange. 
Ils se battaient constamment, se blessant et se 
faisant des contusions. Ils détruisaient aussi tout ; 
déracinant tous les arbres. 

Les gardes forestiers s’inquiétèrent et 
décidèrent de consulter un vieux garde forestier à 
la retraite. Que devrions-nous faire ? “Amenez un 
vieil éléphant “ fut le conseil. Ils amenèrent un vieil 
éléphant au troupeau. Rapidement, ils observèrent 
un changement de comportement chez les 
jeunes éléphants. Ils paraissaient maintenant très 
contents et appréciaient leur nouveau site. 

Les gardes forestiers retournèrent voir le 
garde forestier à la retraite pour le remercier 
et demander l’explication. Le vieil homme leur 
dit : “Ces jeunes éléphants devaient apprendre 
comment se comporter en tant qu’éléphants noirs. 
C’est ce qu’ils ont appris du vieil éléphant. “ 

ENTRETENIR
MA 
CONNECTIVITÉ
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Partie I : La relation entre l’humanité et Dieu 
L’humanité a été créée en connexion et il existe cinq 

affiliations fondamentales entre Dieu et l’humanité :

1. L’humanité a un créateur.

“ Dieu créa l’homme… “ (Genèse 1.27)

 Comme créatures, notre responsabilité fondamentale est 
d’adorer Dieu ; louer Dieu pour ce qu’Il est et ce qu’Il fait dans 
nos vies. Dans l’agitation de ma routine quotidienne est-ce que 
je vis comme un adorateur, comme une créature ?

2. L’humanité a un modèle.

“Il le créa à l’image de Dieu… “ (Genèse 1.27)

Les humains sont des images et des représentants de Dieu. 
Nous ne devons pas inventer nos propres voies, mais simplement 
être de vrais reflets de Dieu. Nous admettons tous que l’attribut 
fondamental de Dieu est l’amour. Dans quelle mesure suis-je 
aimant et attentionné ?  

3. L’humanité a un soutien.

“Et Dieu dit : Voici, je vous donne toute herbe portant de 
la semence et qui est à la surface de toute la terre, et 
tout arbre ayant en lui du fruit d’arbre et portant de la 
semence. “(Genèse 1.29)

Les humains sont créés comme des êtres dépendants, il n’y 
a de place ni pour l’orgueil ni pour l’anxiété. Étonnamment, les 
croyants ont tendance à garder Dieu hors des détails de leurs 
vies. Nous faisons appel à Lui seulement quand le problème est 
grand ou est devenu grand. 

4. L’humanité a un maître. 

“ Et à tout animal de la terre, à tout oiseau du ciel, et à tout 
ce qui se meut sur la terre, ayant en soi un souffle de vie, je 
donne toute herbe verte pour nourriture. Et cela fut ainsi.” 
(Genèse 1.28)

Les humains sont destinés à être des serviteurs et appelés 
à suivre les instructions de Dieu. Cependant, nous sommes 
enclins à fonctionner sur le mode opposé : aucun ordre à 

Genèse 1.27-29
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recevoir de quiconque, même de Dieu. Les lois de Dieu sont 
rejetées ou modifiées pour convenir à nos préférences.

5. L’humanité a un compagnon.
2“Dieu acheva au septième jour son œuvre, qu’il avait faite : 
et il se reposa au septième jour de toute son œuvre, qu’il avait 
faite.3 Dieu bénit le septième jour, et il le sanctifia, parce 
qu’en ce jour il se reposa de toute son œuvre qu’il avait créée 
en la faisant.” (Genèse 2.2-3)

Les humains sont des êtres sociaux. Nous sommes créés en 
connexion, en affiliation et dans le but de privilégier la relation 
avec Dieu et les autres. Dans notre société, caractérisée par le 
consumérisme, il n’est pas rare que la quête d’avoir, d’acquérir, et 
de posséder, ait la préséance sur les relations.

Le progrès et le fait d’avancer se mesurent souvent en matière 
de connectivité. Cependant, c’est une réalité lamentable, à savoir 
que l’humanité se bat cruellement contre Dieu et les autres. Ceci 
a commencé avec l’introduction du péché qui a perturbé les 
relations. Comme première conséquence Adam et Ève se sont 
cachés de Dieu. Ils se sont engagés dans un jeu pour se blâmer 
l’un et l’autre. La relation auparavant harmonieuse et égalitaire du 
couple a été affectée. 

Partie II : Reconstruction de la connectivité 
L’Évangile de Luc raconte l’histoire d’un homme possédé par un 

démon. (Luc 8.26-38) Nous lisons au sujet de son état initial dans 
Luc 8.27, “Lorsque Jésus descendit à terre, il vint au-devant de lui 
un homme de la ville, qui était possédé de plusieurs démons. Depuis 
longtemps, il ne portait point de vêtement, et avait sa demeure non 
dans une maison, mais dans les sépulcres. “  Ceci était dû à une 
grave crise identitaire — Luc 8.30, “ Jésus lui demanda : quel est ton 
nom ? Légion, répondit-il. Car plusieurs démons étaient entrés en 
lui. “ Il était confus même au sujet de son identité fondamentale, son 
nom.   Cet homme souffrait d’une perturbation de la connectivité, 
avec lui-même, Dieu et les autres.  

Quand quelqu’un se considère comme étant “Légion”, il est 
naturel de vivre dans des tombes ; il est normal de développer un 
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schéma destructif ; et de devenir une créature effrayante pour 
les autres. L’image que nous avons de nous affecte la façon dont 
nous vivons, agissons et communiquons avec les autres. 

La rencontre entre Jésus et l’homme confus du pays des 
Géraséniens ne fut pas sans effet. Jésus l’aida à sortir de la 
confusion et à reconstruire sa connectivité. 

Un des résultats immédiats de cette rencontre avec Jésus 
est décrit au verset 35. Il était maintenant assis “ aux pieds de 
Jésus. “Aux pieds de Jésus” est le signe d’une relation restaurée 
entre l’ancien démoniaque et son Créateur. Il reconnait 
maintenant la souveraineté de Jésus. Cette posture évoque aussi 
l’idée d’adoration. La reconstruction de sa connectivité verticale 
était en progrès.

Pendant plusieurs années, il a erré sans vêtement, mais 
le verset 35 présente l’homme transformé comme quelqu’un 
d’habillé. Ceci révèle le nouveau respect qu’il avait en lui. C’est un 
prérequis pour lui de se connecter positivement avec les autres. 
Où est-il allé faire des achats dans ce désert ? Nous connaissons 
la réponse. Jésus était son fournisseur. Il dépendait maintenant 
de Jésus pour répondre à ses besoins au lieu d’inventer des voies 
destructrices. La reconstruction de sa connectivité avec lui-
même était en progrès. 

Précédemment, l’homme possédé par le démon ne pouvait 
entretenir de relations normales ni avec le divin ni avec ses 
semblables. Il se trouvait toujours dans des lieux solitaires et 
dans les tombeaux, se cachant d’interactions. Maintenant, il 
voulait demeurer en compagnie de Jésus et Luc le présente 
visitant la ville ; l’évangile de Marc mentionne même dix 
villes. Il se reconnecte positivement avec le monde extérieur. 
La reconstruction de la connectivité avec les autres était en 
progrès.

 Beaucoup avaient essayé de le contrôler, de lui donner 
des ordres et des instructions. Mais il agissait selon son propre 
esprit, ou son absence d’esprit. Maintenant qu’il recevait un 
ordre, une mission de Jésus, comment répondait-il ? Nous lisons 
dans Luc 8.39, “Retourne dans ta maison, et raconte tout ce que 

Entretenir ma 
connectivité
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Dieu t’a fait. Il s’en alla, et publia par toute la ville…” Il démontrait 
une attitude de serviteur face au commandement du Maître. 
Jésus ne pouvait rester plus longtemps sur le territoire. Il était 
contraint de partir. Mais son représentant restait derrière ; ni 
Pierre, ni Jacques, ni Jean, ni André, mais l’ancien démoniaque. 
Ellen White écrit au sujet du rôle représentatif de l’ancien 
démoniaque : “ La puissance du Christ continue à transformer 
en messagers de justice ceux qui se sont laissé dégrader au 
point de devenir des instruments de Satan” (Jésus Christ, p. 341). 
L’ex-démoniaque ajoutait maintenant de la valeur aux vies des 
gens autour de lui. En contraste avec la connexion précédente 
négative et destructrice, il pouvait maintenant établir une 
connexion intentionnelle avec le divin et les autres. 

Cette rencontre témoigne qu’en Christ nous aiguisons nos 
aptitudes relationnelles et améliorons la relation que nous 
entretenons entre nous et le monde extérieur. L’Apôtre Paul parle 
clairement de salut et de mission en matière de connectivité. 
“Et tout cela vient de Dieu, qui nous a réconciliés avec lui par 
Christ, et qui nous a donné le ministère de la réconciliation. Car 
Dieu était en Christ, réconciliant le monde avec lui-même, en 
n’imputant point aux hommes leurs offenses, et il a mis en nous 
la parole de la réconciliation.” (2 Corinthiens 5.18-19)

Conclusion
Il est essentiel de faire une pause pour évaluer la qualité 

de la relation que nous avons avec Dieu et les autres. 
Sommes-nous satisfaits de nos relations ? Les autres, sont-ils 
satisfaits de la façon dont nous nous connectons avec eux ? La 
reconstruction de la connectivité qu’a connue le démoniaque 
peut être la nôtre. Le tournant dans l’expérience de sa vie se 
retrouve dans ces mots : “être au pied de Jésus“. Que ce soit 
notre expérience quotidienne. Chaque jour, choisissons d’aller 
à Jésus en premier. 

Genèse 1.27-29

Je m’engage : 
À améliorer mes rela-
tions : à croître en 
fidélité, en pardon, et 
d’aimer par principe.  
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Nous avons reçu la tâche d’être des 
partenaires dans la mission de Dieu. Comment 
pouvons-nous être adéquatement équipés pour 
servir efficacement ? Peut-être pensez-vous lire 
davantage, fréquenter des séminaires, ou même 
aller à l’école. C’est bien d’explorer tous les 
moyens possibles pour donner à Dieu le meilleur 
service. Soignons-nous l’instrument fondamental 
dont nous disposons pour servir et rendre 
témoignage ? Je parle de ma propre personne. 
Notre réflexion porte sur la construction de notre 
esprit sain.

Partie I : La valeur de la puissance 
intellectuelle 

À plusieurs occasions, la Bible présente ceux 
qui ont servi avec efficacité en tant qu’individus 
avec une grande connaissance et une capacité 
intellectuelle élevée.

Parlant de Salomon, le fils du roi David, Hiram 
employa ces mots : “ Béni soit l’Éternel, le Dieu 
d’Israël, qui a fait les cieux et la terre, de ce 
qu’il a donné au roi David un fils sage, prudent 
et intelligent, qui va bâtir une maison à l’Éternel 
et une maison royale pour lui  !” (2 Chr. 2.12). 
Le temple que Salomon construisit n’était pas 

UN ESPRIT SAIN
ET UN 
PARTERARIAT 
DE QUALITÉ
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seulement une prouesse architecturale, mais il servit de lieu 
d’adoration pour toutes les nations. Salomon, le sage, conduisit 
l’ancien Israël dans son âge d’or.

Daniel était connu comme un très bon leader politique dans une 
terre étrangère et nous lui devons un grand nombre de comptes-
rendus de prophéties bibliques. Pensez à la Chrétienté, pensez à 
l’Adventisme sans les écrits de Daniel ! Le compte-rendu biblique 
rapporte qu’il avait reçu la puissance intellectuelle : “ Dieu accorda 
à ces quatre jeunes gens de la science, de l’intelligence dans toutes 
les lettres, et de la sagesse ; et Daniel expliquait toutes les visions 
et tous les songes. “ (Dan. 1 .17). Le mot “ Sekel” de “ Sakal “ signifie 
“ prudence, perspicacité, discrétion, intelligence, connaissance, 
sagesse. “ Daniel était non seulement très spirituel, mais aussi 
un homme d’une grande acuité intellectuelle.

L’Apôtre Paul fut le missionnaire de l’Église Primitive 
connaissant le plus de succès, bien qu’il ne fît pas partie des 
douze qui étaient avec Jésus dès le commencement. Une 
étude sur les facteurs qui ont contribué à son efficacité serait 
instructive. Ces mots de Festus donnent un aperçu du profil de 
Paul : “ Comme il parlait ainsi pour sa justification, Festus dit à 
haute voix : tu es fou, Paul ! Ton grand savoir te fait déraisonner. “ 
(Actes 26.24) Il était connu comme un homme d’une grande 
érudition. Lui-même parle des éléments doubles qu’il employait 
dans son ministère : “ Que faire donc ? Je prierai par l’esprit, 
mais je prierai aussi avec l’intelligence ; je chanterai par l’esprit, 
mais je chanterai aussi avec l’intelligence.” (1 Cor. 14.15). Il était 
à la fois un homme rempli d’esprit et un homme d’intelligence. 

 Les croyants qui ont développé leur puissance mentale sont 
en bonne position pour s’associer efficacement. Une raison 
est qu’ils exercent d’habitude une plus grande influence sur 
leur environnement ; le résultat est un potentiel plus élevé de 
témoignages. Une autre raison est la probabilité qu’ils reçoivent 
une meilleure récompense pour l’œuvre qu’ils ont accomplie et 
ainsi ils disposent de plus de moyens pour soutenir la mission de 
Dieu. Une ultime raison serait l’expertise acquise qui a aiguisé 
leur puissance mentale, ces mêmes aptitudes pourraient être 
très utiles dans l’exécution des divers ministères de l’Église. Il 
est écrit au sujet de Moïse, le grand leader, “ Moïse fut instruit 

Daniel 1.20
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Un esprit sain et 
un partenariat 

de qualité

dans toute la sagesse des Égyptiens, et il était puissant en paroles 
et en œuvres. “  (Actes 7.22)

Nous ne devrions pas confondre l’acuité intellectuelle avec les 
réussites académiques. Il y a une tendance générale à considérer 
et valoriser un seul type d’intelligence alors que l’intelligence 
existe et se manifeste sous des formes variées : verbale, visuelle, 
physique, musicale, mathématique et logique, introspective et 
interpersonnelle. La puissance mentale pourrait être accomplie 
dans un ou plusieurs domaines.

Partie II : Un esprit renforcé 
Il existe plusieurs théories au sujet de l’origine de la 

puissance intellectuelle. Est-elle innée ou acquise ? Même si 
nous reconnaissons la puissance de l’hérédité, il est difficile de 
nier la réalité du développement de la puissance intellectuelle 
de quelqu’un. Les artisans, qui s’étaient associés à Moïse, pour 
construire le tabernacle peuvent nous enseigner sur ce qu’est un 
esprit renforcé.  

Exode 31.1-11 parle des artisans qui supervisèrent et construisirent 
le sanctuaire et son mobilier. Le maître artisan était Bezalel fils 
d’Uri, fils de Hur, de la tribu de Juda et son assistant était Oholiab 
fils d’Ahisamak, de la tribu de Dan. Ce n’étaient pas des hommes 
avec de beaux discours, mais des individus avec une grande 
puissance intellectuelle. “J’ai mis de l’intelligence dans l’esprit de 
tous ceux qui sont habiles, pour qu’ils fassent tout ce que je t’ai 
ordonné”. (Ex. 31.6)

En tant que bon artisan, Bezalel avait la connaissance et 
toutes sortes d’aptitudes. La connaissance est acquise à travers 
un processus d’apprentissage et les aptitudes se forgent par une 
pratique régulière. C’est une loi universelle, et personne n’est 
exempté, même les croyants. Elle requiert un investissement 
personnel, l’humilité d’apprendre des autres, et la persévérance. 

Le processus d’apprentissage est grandement facilité par la 
condition physique de l’apprenant. Les jeunes hébreux, à la cour 
de Babylone, ont compris la relation entre un corps sain et un 
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esprit renforcé. Nous lisons au sujet de leur décision d’adopter 
un régime spécial : “ L’intendant emportait les mets et le vin 
qui leur étaient destinés, et il leur donnait des légumes.” 
(Dan. 1.16). Le résultat fut extraordinaire : “ Sur tous les objets 
qui réclamaient de la sagesse et de l’intelligence, et sur 
lesquels le roi les interrogeait, il les trouvait dix fois supérieurs 
à tous les magiciens et astrologues qui étaient dans tout son 
royaume.” (Dan. 1.20). Connaitre et suivre les principes de la 
santé contribuent à la fois à notre santé physique et à notre 
performance mentale.

En sus de la connaissance et des aptitudes, Bezalel, l’artiste 
et l’artisan, est présenté comme une personne remplie de 
l’Esprit saint. En fait, ceci est présenté comme une de ses 
toutes premières qualités. L’Esprit de Dieu, “ Ruach Elohim” fait 
référence à l’Esprit de Dieu qui flottait au-dessus des eaux en 
début de semaine de la création. L’Esprit participa en donnant 
une forme à ce qui était informe et en remplissant ce qui était 
vide. C’est le même Esprit qui donne au croyant “ un message de 
sagesse, à un autre un message de connaissance…, à un autre la 
foi…, à un autre des dons de guérison…, à un autre des pouvoirs 
miraculeux, à un autre la prophétie, à un autre la distinction 
entre les esprits, à un autre de parler en différentes langues, et 
encore à un autre l’interprétation des langues”. Doté du même 
esprit, Bezalel put développer sa capacité intellectuelle en tant 
qu’artisan. Dieu veut nous remplir de Son Esprit pour libérer 
notre potentiel intellectuel : frappez, cherchez, demandez et 
vous recevrez. 

En addition à l’Esprit, le texte mentionne la sagesse de 
Bezalel. Un esprit renforcé est une combinaison de la puissance 
mentale et le discernement pour savoir et faire ce qui était 
juste. Comment pouvait-il être si rempli de la sagesse divine ? 
Proverbes 9.10 donne une réponse fiable : “ Le commencement de 
la sagesse, c’est la crainte de l’Éternel ; Et la science des saints, 
c’est l’intelligence. “ La crainte de l’Éternel était la fontaine de sa 
sagesse. Craindre le Seigneur, c’est respecter et se soumettre à 
Dieu et ne pas essayer d’agir comme une idole pour les autres 
et pour soi. L’autre source de sagesse est la “ connaissance 
du Saint”. Ellen White confirme la relation entre l’étude de la 

Un esprit sain et 
un partenariat 
de qualité
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Mon engagement : 
Établir une nouvelle 
habitude saine, pour 
mieux servir le Seigneur 
avec mon esprit : 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

Parole de Dieu et un esprit renforcé. “ L’effort exigé par l’étude 
des grandes vérités de la révélation communique à toutes les 
facultés une fraîcheur et une vigueur nouvelles. Il élargit la 
pensée, aiguise l’esprit, mûrit le jugement. “ (La Tragédie des 
Siècles, p. 96) Dieu donne des responsabilités aux personnes qui 
élèvent la Parole vivante et qui se nourrissent de Sa Parole. 

Une autre caractéristique essentielle d’une personne 
intellectuellement habilitée se trouve dans le nom de Bezalel. 
Son nom signifie littéralement “ Dans l’ombre d’El “. La personne 
portant ce nom est supposée être sous l’influence de Dieu, près 
de Lui et sous Sa protection. Bezalel, non seulement aidait à 
construire une tente où d’autres pouvaient rencontrer Dieu, mais 
il trouva aussi son identité dans une relation intime avec Dieu.

L’ombre a une autre caractéristique intéressante. L’objet ou 
la personne à laquelle elle est attachée décide de la direction 
à prendre et l’ombre suit fidèlement. On attendait des artisans 
et artistes travaillant pour le sanctuaire cette volonté à suivre 
les instructions. “ Ils se conformeront à tous les ordres que j’ai 
donnés. “ (Exode 31.11) Ils conforment leur travail et leur vie avec 
une fidélité scrupuleuse au schéma établi par l’Architecte Divin.   

 

Conclusion
Nous ne pouvons être partenaires de Dieu qu’avec ce qu’Il 

nous a donné. Cependant, il n’est pas rare que notre vrai 
potentiel, notre potentiel mental, soit resté latent ou inactivé. 
“Dieu veut que les énergies de leur corps et de leur esprit soient 
mises en œuvre. Certaines personnes n’ont pas tiré le meilleur 
parti des capacités que Dieu leur a données.” (Conseils à 
l’économe, p.126) Le Seigneur nous lance le défi de cultiver 
un esprit renforcé pour améliorer la qualité de notre service. 
Comment vais-je répondre à son appel aujourd’hui ?

Daniel 1.20
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Dois-je absolument m’engager profession-
nellement dans l’œuvre de Dieu pour être 
entièrement un partenaire dans la mission finale 
de Dieu ? Quand nous rencontrons une jeune 
personne brillante et consacrée, notre réaction 
habituelle est de l’encourager à se joindre au 
ministère, et à devenir pasteur. Vous avez peut-
être fait cette expérience d’un côté ou de 
l’autre. La vérité est que l’un des plus grands 
missionnaires de l’Église Primitive, l’Apôtre Paul, 
n’était pas quelqu’un que nous pourrions qualifier 
aujourd’hui d’ouvrier d’église. Alors que nous 
revisitons deux facettes de sa vie, la fabrication 
de tentes et le travail missionnaire, nous pouvons 
en apprendre davantage de confrères laïques. 

Partie I : Paul le fabricant de tentes 
Actes 19.11,12 donne un aperçu des miracles 

qui se sont accomplis à Éphèse. Les instruments 
qui ont occasionné des miracles étaient les 
mouchoirs et les tabliers de Paul. Il est intéressant 
de noter que même Jésus n’avait jamais utilisé 
de tels instruments. Ils faisaient partie de la 
tenue habituelle de Paul. C’était très différent 
de ce que portaient les scribes, les rabbis et 
les prédicateurs itinérants, les enseignants 
et les philosophes à l’époque. Le mouchoir, 

TRANSFORMER 
DES OPPORTUNITÉS 
D’AFFAIRES 
EN PLATEFORMES 
DE TÉMOIGNAGES
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appelé sudaria, était employé pour essuyer la sueur du front 
ou du visage, et le tablier, appelé semicincta, était porté par 
les artisans quand ils travaillaient. La présence des mouchoirs 
et des tabliers indique que Paul était régulièrement engagé 
dans quelques activités professionnelles alors qu’il servait le 
ministère à Éphèse. 

L’Apôtre Paul exerçait la profession de fabricant de tentes 
(Actes 18.1-3). Le mot traduit “ fabricant de tentes” signifie 
d’habitude quelqu’un qui est impliqué dans le travail du cuir. 
Il est différent du tisserand. Sa ville d’origine, Cilicie, était 
célèbre pour ses artisans qui travaillaient avec la peau de 
chèvre. Les outils, nécessaires à emporter pour son entreprise, 
étaient un couteau aiguisé, une alène et une grosse aiguille 
incurvée. Ce n’étaient pas de lourds instruments ; ainsi, pouvait-
il exercer facilement son métier d’une ville à l’autre. Ses 
clients se comptaient surtout parmi les marchands itinérants 
et les militaires à travers l’Empire romain, comme le logement 
représentait un défi à cette époque. Paul, celui qui a couvert 
des milliers de kilomètres sur terre et sur mer pour prêcher 
l’évangile, celui qui a écrit le plus grand nombre de livres dans 
toute la Bible, exerçait simplement la profession de faiseur de 
tentes ; un partenaire en tabliers et avec des mouchoirs.

Partie II : Paul le missionnaire
Plusieurs passages aident à apprécier Paul comme un 

missionnaire de premier plan. À Éphèse, il prêcha pendant “ trois 
mois “ et puis pendant “ deux ans “ (Actes 19.8–10). Il ne permit 
pas aux difficultés de l’arrêter et il connut un succès retentissant 
dans toute la région. 

Comment Paul équilibrait-il ses activités professionnelles et 
la prédication ? C’est le plus gros défi, même pour ceux avec 
la meilleure intention de servir. Dans ses adieux aux anciens de 
l’Église d’Éphèse, Paul évoque les deux composantes de sa vie. 
Il travaillait diligemment pour pourvoir à ses besoins personnels 
et aider les autres (Actes 2.33,34). Il ajoutait : “Veillez donc, 
vous souvenant que, durant trois années, je n’ai cessé nuit et 
jour d’exhorter avec larmes chacun de vous. “ (Actes 20.31) Il 

1 Corinthiens 9
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Transformer 
des occasions 

d’affaires en 
plateformes de 

témoignages 

“ne s’arrêta pas”, il prêchait “nuit”et “ jour “. Ailleurs, il emploie 
la même expression “nuit et jour “ faisant référence à son métier 
de faiseur de tentes (2 Thessaloniciens. 3.8). Comment concilier 
ces deux réalités : prêchant “ nuit et jour “ et travaillant “ jour et 
nuit” ? L’explication était que lorsqu’il travaillait dans son atelier, il 
partageait simultanément la bonne nouvelle. Et pendant l’heure de la 
sieste méditerranéenne, sans avoir le temps de se changer, il mettait 
simplement de côté ses mouchoirs et tabliers pour commencer des 
exposés et des discussions. L’Apôtre Paul était simultanément un 
faiseur de tentes par profession et un missionnaire à plein temps. 
Plusieurs professionnels cherchent sincèrement à s’engager dans 
le service et la mission après les heures de travail. Cela aboutit 
souvent à une frustration à cause de leur programme chargé et 
de leurs multiples obligations. Paul, le professionnel, adopta une 
solution créative ; au service et en mission tout en travaillant pour 
gagner sa vie. 

Ellen White écrit au sujet de l’équilibre parfait entre le 
missionnaire et le fabricant de tentes : “Tout en travaillant en 
compagnie d’Aquilas, il restait en contact avec le grand Maître, 
cherchant toutes les occasions pour rendre témoignage en faveur 
du Sauveur et venir en aide à ceux qui étaient dans le besoin… Le fait 
d’exercer un métier lui permettait de pénétrer dans des milieux qu’il 
n’aurait jamais pu atteindre autrement. “ (Conquérants Pacifiques 
p.311) Le but ultime de la vie de Paul, après sa conversion, était de 
proclamer la bonne nouvelle de Jésus-Christ. L’exécution de son 
activité professionnelle fut une autre opportunité d’accomplir le but 
de sa vie : témoigner. Il n’y avait pas de divergence de finalité entre 
les deux ; pour lui, tout concernait le témoignage pour Jésus.  

Paul était ce qu’on appellerait aujourd’hui un missionnaire 
financièrement indépendant. Il acceptait la justesse d’être rémunéré 
pour service rendu à l’Église (1 Cor. 9.13,14). Mais il n’utilisa pas “ ce 
droit” (1 Cor. 9.11) ou “ ces choses” (1 Cor. 9.15) pour lui, il prêchait 
“gratuitement “ (1 Cor. 9.18).

Partie III : Avantages d’être financièrement 
indépendant

Y a-t-il de vrais bénéfices à être un partenaire avec des tabliers 
et mouchoirs ou est-ce seulement une option par défaut ? L’apôtre 
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Paul explique son choix dans 1 Cor. 9.12 b, “ Mais nous n’avons 
point usé de ce droit ; au contraire, nous souffrons tout, afin de 
ne pas créer d’obstacle à l’Évangile de Christ.” Le verbe egkopé, 
“ gêner “, signifie littéralement “couper”. Paul se préoccupait 
d’abord du progrès et de l’avancement de l’évangile de Christ. 
De son point de vue, dépendre d’aide financière extérieure 
pourrait l’empêcher d’avancer et de progresser plus vite dans 
la mission de Dieu. Il pouvait vaincre des défis majeurs en étant 
un missionnaire : 

Prejudices. Certains accusaient Paul de prêcher pour son 
gain personnel. Pour sa défense Paul déclare : “ 3 Je n’ai désiré 
ni l’argent, ni l’or, ni les vêtements de personne. “ (Actes 20.33). 
En travaillant, il ne donnait à personne l’occasion de dire qu’il 
prêchait l’évangile pour s’enrichir. Ellen White commente la 
position de Paul : “ Il aurait pu réclamer à juste titre le secours 
financier de ses adeptes ; mais il n’usa pas de ce droit, de peur 
qu’on ne le soupçonnât injustement de s’enrichir, et que cela 
portât préjudice à son œuvre. “ (Conquérants Pacifiques, p.309) 

La mission est une entreprise qui coûte cher. De temps en 
temps, Paul recevait l’aide d’églises en Macédoine et de l’église 
de Thessalonique. Néanmoins, il n’aurait pas pu accomplir tous 
ces grands voyages missionnaires en dépendant uniquement 
des maigres ressources de l’Église Primitive. Comment sommes-
nous motivés et créatifs pour avancer dans l’œuvre de Dieu 
quand l’aide extérieure n’est pas facilement disponible ? 

Ellen White recommande l’approche que Paul avait pour 
le ministère : “Paul voulait s’opposer, en donnant l’exemple 
du travail, au sentiment qui grandissait dans l’Église, à savoir 
que l’Évangile ne pouvait être prêché avec succès que par 
ceux qui ne sont pas assujettis au travail manuel. “ Être un 
missionnaire financièrement indépendant ne signifie pas une 
efficacité diminuée. Elle recommande fortement l’approche 
de la “fabrication de tentes” pour répandre l’œuvre aux États-
Unis et pour la mission mondiale. “La plupart de l’œuvre devrait 
être financièrement indépendante. Il y a plus de choses à faire 
en un court moment que si l’on attend que des hommes soient 
envoyés et payés pour leur travail”. (Un Appel aux adventistes du 
Septième Jour pour accomplir leur devoir au Sud, p.12) [Trad libre] 

Transformer 
des occasions 
d’affaires en 
plateformes de 
témoignages  
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L’émergence d’une réserve mondiale de partenaires avec des 
tabliers et des mouchoirs peut être la condition nécessaire pour 
apporter la croissance exponentielle pour laquelle nous prions. 

Conclusion
Paul permit à la mission de façonner le cours de sa carrière et 

de sa vie. Il se déplaçait chaque fois qu’il y avait une opportunité 
missionnaire et non pour une occasion d’affaires. Quel était le 
moteur derrière son esprit de sacrifice ? 

Paul attribuait la raison suivante à ses actions : “ car la 
nécessité m’en est imposée “ (1 Corinthiens 9.16-18). Cela signifie 
“être sous la contrainte “, “ être pressé”. En d’autres mots, il ne 
pouvait fuir son devoir de prédicateur même s’il était un faiseur 
de tentes professionnel. Ailleurs, il se décrit comme “endetté vis-
à-vis des Grecs et des barbares, à la fois sages et insensés.”La 
source de cette contrainte était“ 4, Car l’amour de Christ “ (2 Cor. 
5.14). Il ne méritait pas sa nouvelle identité ; c’était le résultat de 
la grâce de Dieu. Ainsi, il priait sans cesse “nuit et jour, “ tout en 
s’adonnant à ses activités professionnelles.

Prêcher c’était accomplir son devoir, propager la bonne 
nouvelle gratuitement, se privant de tout bénéfice, aller au-delà 
de son obligation. Paul est allé au-delà de l’appel du devoir. Il 
considérait cela comme l’ultime récompense, le privilège, qu’il 
n’était pas près d’abandonner. C’est le partenariat radical.  

Peu sont appelés à quitter leur emploi pour s’enrôler dans 
un emploi confessionnel. Cependant, tous sont les produits de 
Son amour infini. En guise de réponse, nous soutenons la mission 
finale de Dieu en rendant la dîme, en donnant des offrandes 
systématiquement, en faisant des dons. Pensez aujourd’hui 
à la façon dont vous pouvez organiser votre temps pour vous 
rendre disponible pour le service et le témoignage. Paul a 
placé le partenariat à un niveau encore plus élevé ; en étant 
simultanément un professionnel à plein temps et un missionnaire 
à plein temps. Dieu vous appelle-t-Il à faire quelque chose de 
plus radical ? Pourquoi ne pas considérer le fait de transformer 
vos occasions d’affaires en plateformes de témoignages ?  

1 Corinthiens 9

Je m’engage : 
À offrir un jour (ou 
une soirée) chaque 
semaine pour travailler 
pour Dieu, propageant 
la bonne nouvelle aux 
autres par des études 
de la Bible, petits 
groupes, etc. (ITM) 
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Un roi voulait défricher une partie d’une forêt 
pour construire un nouveau palais. Il fit appel aux 
deux meilleurs bûcherons de son royaume, Tom et 
Jack. Il les convoqua, car il voulait que le travail 
soit achevé au plus vite et celui qui défricherait 
une plus large portion recevrait une récompense 
supplémentaire. Sans perdre de temps, nos 
deux bûcherons se mirent au travail. À la fin de 
la première heure, Tom cessa de couper et alla 
derrière un arbre. Jack, qui l’observait de près, 
décida de couper avec plus d’énergie pensant 
que c’était le moment de vaincre Tom. Après un 
certain temps, Tom était de retour, et il continua 
à défricher sa portion de la forêt. Cependant, à 
intervalles réguliers, Tom arrêtait son travail et 
allait derrière son arbre. Jack était très content de 
cette situation et il était maintenant entièrement 
convaincu de remporter la récompense spéciale. 
À la fin de la journée, le roi vint inspecter le 
travail accompli. Il fut impressionné par le travail 
des deux bûcherons. Il demanda à son serviteur 
de mesurer la portion coupée par Tom et Jack 
pour décider qui devrait recevoir le prix spécial. 
Jack n’avait aucun doute concernant sa victoire. 
Quand le serviteur annonça les résultats, Jack 
n’en crut pas ses oreilles. Tom était le gagnant. 
Se tournant vers Tom, il dit : “ Avec toutes ces 
pauses, tu as réussi à couper plus d’arbres que 

SE REPOSER
POUR MIEUX 
RÉUSSIR
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moi, comment est-ce possible ?” “ Chaque fois que j’allais 
derrière l’arbre, j’aiguisais la lame de ma hache “, répondit Tom. 
C’est le principe de se reposer pour obtenir davantage. 

Partie I : Repos occasionnel et quotidien
Le repos occasionnel est celui que nous prenons après un 

effort intense. Nous faisons une pause pour être revitalisés, 
avant de continuer nos activités mentales ou physiques. Il 
peut se faire par une sieste éclair, une petite pause entre les 
heures de travail, quelques jours de vacances ou du temps pour 
l’adoration. La valeur du repos occasionnel est une réalité bien 
établie sur la productivité des individus.

L’évangile témoigne de l’importance du repos occasionnel. 
Quand les disciples revinrent de leur voyage missionnaire et 
qu’ils eurent fait un compte-rendu de leurs réalisations, Jésus 
leur donna le conseil suivant : “ Venez à l’écart dans un lieu 
désert, et reposez-vous un peu “. (Marc 6.31a)

Leur tâche de partager la bonne nouvelle n’était pas encore 
accomplie et était d’une très grande importance. Malgré tout 
Jésus les invita à prendre une pause pour un moment.

Le manque de sommeil est une cause majeure des accidents 
de la route. Quelques sondages placent même le sommeil 
au volant comme une cause plus importante que la conduite 
en état d’ivresse. Les conducteurs âgés de 17 à 24 ans qui 
affirmaient dormir moins de six heures par nuit avaient une 
possibilité d’environ 20 % d’être davantage impliqués dans un 
accident de voiture comparés à ceux qui dormaient plus de 
six heures. Un manque de sommeil conduit à un ralentissement 
des fonctions du cerveau, davantage de fautes, une diminution 
de la productivité, la difficulté à contrôler les émotions et la 
colère et un manque de vivacité pour prendre des décisions. 
Malheureusement, nous avons rarement une campagne de 
sécurité routière qui sensibilise les gens sur les conséquences 
d’un manque de sommeil.

Le manque de sommeil est aussi l’une des 10 causes les plus 
fréquentes pour une visite chez le médecin aux États-Unis. 

Les gens avec une dette de sommeil manquent de sommeil, 
ont des difficultés à désintégrer les hydrates de carbone, 

Marc 6.31b
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Se reposer
pour mieux 

réussir 

produisent plus d’hormones de cortisol, et ont un effet réduit 
d’insuline. Ainsi, ils sont plus sujets à l’obésité, au cancer, et au 
diabète. 

Le créateur de la vie, d’une nuit abondante, a établi le cycle 
de la nuit et du jour à la création. Nous lisons dans Genèse 1.5b 
“Ainsi, il y eut un soir, et il y eut un matin : ce fut le premier jour.” 
Ce schéma s’est répété durant la semaine de la création. Il y a 
une horloge naturelle implantée dans chaque être humain. C’est 
pourquoi il faut 7 heures pour fonctionner normalement, et la 
majorité des gens ont besoin de 8 heures pour un fonctionnement 
optimal. Dormir suffisamment d’heures quotidiennement est aligné 
sur l’ordre de la création. 

Le psalmiste indique une autre valeur du repos de la nuit : “ Je 
bénis l’Éternel, mon conseiller ; La nuit même mon cœur m’exhorte.“ 
(Psaumes 16.7) C’est le moment pour recevoir les révélations de 
Dieu. Il y a aussi une promesse pour ceux qui luttent avec des 
problèmes de sommeil : “ Il en donne autant à ses bien-aimés 
pendant leur sommeil “. (Psaume 127.2b) 

Partie II : Le repos hebdomadaire
Dès le début de l’histoire de l’humanité, la Bible établit 

l’existence et la nécessité d’un repos hebdomadaire.
Nous lisons dans Genèse 2.3, “ Dieu bénit le septième jour, et 

il le sanctifia, parce qu’en ce jour il se reposa de toute son œuvre 
qu’il avait créée en la faisant.” Dieu se reposa le septième jour de 
la création et selon Exode 20.9-11 cet exemple devrait être suivi 
par l’humanité. Cette première référence au repos hebdomadaire 
nous informe aussi sur la nature et le but de ce repos. Dieu, le Tout-
puissant, n’était pas fatigué au bout du sixième jour de la création ! 
Adam a été créé le sixième jour et son premier jour entier de vie 
fut un jour de repos ! Sans exclure l’élément de récupération de la 
fatigue physique, nous comprenons que le repos hebdomadaire a 
un plus grand objectif. 

Nous pouvons apprendre au sujet du plus grand objectif du 
repos hebdomadaire dans Lévitique 23.3, “On travaillera six jours ; 
mais le septième jour est le sabbat, le jour du repos : il y aura une 
sainte convocation. Vous ne ferez aucun ouvrage : c’est le sabbat 
de l’Éternel, dans toutes vos demeures.” 
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D’abord, ce verset affirme à nouveau l’existence d’un repos 
hebdomadaire précis et littéral : “ On travaillera six jours ; mais 
le septième jour est le sabbat, le jour du repos. “ Ce n’est pas 
juste un état d’esprit. Durant l’époque biblique, les gens avaient 
l’habitude d’arrêter littéralement leurs activités habituelles du 
coucher du soleil du vendredi au coucher du soleil du samedi. 
Ensuite, ce passage nous informe au sujet du principal but du 
repos hebdomadaire : il y aura une sainte convocation. Il a pour 
but d’être un jour de rencontre et de réunion entre l’humanité 
et son Dieu. C’est le jour d’adoration collective. Cet exercice 
de repos hebdomadaire est similaire à ce que plusieurs font 
de leurs garde-robes quand l’été vient, après un hiver froid ; 
les vêtements d’hiver sont enlevés de la penderie pour des 
vêtements d’été plus adéquats. Quand nous nous libérons de 
nos activités routinières, nous avons un temps additionnel à 
passer en présence de Dieu. Si le repos hebdomadaire était 
seulement un jour de repos physique, le choix de n’importe quel 
jour importerait peu. Mais comme c’est un jour de rendez-vous 
pour une rencontre, choisir le jour désigné, le septième jour, est 
essentiel. Finalement, le texte est clair au sujet du propriétaire 
du repos hebdomadaire : “c’est le sabbat de l’Éternel. “  Cette 
portion de temps n’est pas à nous, elle appartient à Dieu. On 
devrait donc en disposer selon Ses instructions. 

L’idée de bénédiction est étroitement liée au fait de garder 
le jour du repos hebdomadaire. C’est le seul jour de la semaine 
que Dieu a déclaré comme béni (Gen. 2.2). La même idée de 
bénédiction est reprise dans Ésaïe 56.2. “ Heureux l’homme qui 
fait cela, et le fils de l’homme qui y demeure ferme, gardant le 
sabbat, pour ne point le profaner, et veillant sur sa main, pour 
ne commettre aucun mal  ! “

Ce repos hebdomadaire est un jour de bénédiction non parce 
que le septième jour de la semaine a plus d’heures que les autres 
jours de la semaine. Le temps n’est pas toujours beau le septième 
jour. C’est un jour béni parce qu’il est conçu pour être un jour de 
rencontre avec Dieu. Quand Dieu nous rencontre :  
- Il donne des mots de réconfort.
- Il donne des instructions.
- Il nous donne la possibilité de révéler nos pensées et sentiments.
- Il satisfait nos besoins. 

Se reposer 
pour mieux 
réussir 
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Il est intéressant de voir que Dieu n’a pas déclaré bénir un 
endroit ou une localité, mais une portion spécifique de temps. 
Sinon, les gens habitant loin de ce lieu seraient pénalisés en 
comparaison avec ceux vivant plus près. Le septième jour 
est une réalité pour tout l’univers, tout le monde et n’importe 
quel lieu peuvent avoir accès aux bénédictions du repos du 
septième jour.

Jésus, durant son ministère, a utilisé le repos du septième 
jour pour deux activités majeures. Il est écrit dans Luc 4.16 
que “ selon sa coutume, il entra dans la synagogue le jour du 
sabbat. “ Plusieurs de ses miracles ont été faits pendant les 
heures du repos hebdomadaire. Matthieu raconte un épisode 
intéressant. Matthieu 12.9, 10, 13 “ Étant parti de là, Jésus entra 
dans la synagogue. Et voici, il s’y trouvait un homme qui avait la 
main sèche…” Les assistants lui posèrent une question au sujet 
d’activités appropriées pendant les heures du Sabbat : “ Est-il 
permis de faire une guérison les jours de sabbat ?”   Après avoir 
remis en cause leur pensée, Jésus donne une réponse claire :” Il 
est donc permis de faire du bien les jours de sabbat”.

Ellen White décrit succinctement le respect du sabbat en 
ces termes: “La loi défend tout travail séculier ayant pour but le 
gagne-pain; tout travail destiné à procurer plaisir ou profit est 
interdit par la loi ce jour-là. Tout comme Dieu a cessé de créer, 
s’est reposé le sabbat et l’a béni, l’homme doit renoncer à ses 
occupations habituelles et consacrer ces heures sacrées à un 
repos salutaire, au culte, à de bonnes actions”(Jésus-Christ, p.  
187).

Conclusion
Les croyants devraient faire attention à ne pas suivre 

aveuglément le slogan 24/7. Durant les dernières décennies, 
nous avons observé l’intrusion graduelle d’activités personnelles, 
sociales et culturelles qui rongent le temps traditionnellement 
réservé au sommeil. Nous devrions protéger le temps de sommeil. 

Le repos hebdomadaire est très crucial pour notre bien-
être total. Gardons à l’esprit le Psaume 119.2 : “Heureux ceux 
qui gardent ses préceptes. “ Notre décision clé alors que nous 
terminons ce message est la suivante : Alors que nous planifions 

Marc 6.31b

Je m’engage : 
À garder le sabbat, à 
m’y préparer convena-
blement le vendredi, 
de garder ses limites, 
à avoir de bonnes 
pensées et activités.  
 

notre semaine, faisons 
provision pour nous 
reposer et communier 
avec Dieu le septième 
jour, du coucher du 
soleil de vendredi au 
coucher du soleil de 
samedi, nous joindre à 
une communauté de 
croyants pour adorer 
Dieu et prendre du 
temps pour faire du 
bien aux autres. Par le 
repos hebdomadaire, 
nous refaisons le plein 
de notre vie abondante.  
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Il existe plusieurs raisons d’être fidèles à Dieu 
dans les dîmes et les offrandes. Aujourd’hui nous 
explorons une raison principale ; ce sont les signes 
du réveil. 

Partie I : Le test en Éden
Dès le commencement, il était essentiel pour 

les êtres humains d’exprimer clairement qui ils 
considéraient comme Propriétaire et Seigneur. 
Dieu a établi des signes de propriété et d’autorité 
pour nos premiers parents.  

Quand nous lisons la proposition de Satan 
“vous serez comme des dieux “ (Genèse 3.5), 
nous pouvons nous demander dans quel but 
Adam et Ève étaient testés. Les humains étaient 
déjà comme Dieu. Ils avaient été créés à Son 
image : ils partageaient l’honneur, les privilèges 
et la responsabilité. Quelle était l’essence de la 
suggestion du diable ? Le diable faisait en réalité 
les suggestions suivantes :

- Pourquoi n’aspirez-vous pas à être DIEU
   vous-mêmes ? 

- Pourquoi n’arrêtez-vous pas de reconnaitre
   Dieu comme votre Propriétaire et Seigneur ? 

SIGNES
DU RÉVEIL
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En guise de réponse, Adam et Ève jouèrent le rôle de 
propriétaires/seigneurs au lieu du véritable Propriétaire/
Seigneur. Le test dans Genèse 3 concerne l’autorité/la propriété 
et le fruit défendu n’était qu’un signe. Nos parents ont échoué 
au test de propriété/autorité avec les terribles conséquences 
qui en résultèrent. 

Partie II : Autorité dans la Bible
Reconnaitre l’autorité de Dieu est demeuré essentiel pour 

les croyants de toutes les générations. C’était le principal code 
de conduite pour l’ancien Israël : “ Écoute, Israël ! L’Éternel, 
notre Dieu, est le seul Éternel. Tu aimeras l’Éternel, ton Dieu, 
de tout ton cœur, de toute ton âme et de toute ta force.” 
(Deutéronome 6.4,5)

L’apôtre Paul présente l’autorité comme une condition de 
salut : “Si tu confesses de ta bouche le Seigneur Jésus, et si tu 
crois dans ton cœur que Dieu l’a ressuscité des morts, tu seras 
sauvé. “ (Romains. 10.9). Reconnaitre Jésus comme Sauveur et 
Seigneur est essentiel au salut.  

Jésus, le Seigneur, explique que l’autorité est bien plus 
qu’une confession verbale : “ Ceux qui me disent : Seigneur, 
Seigneur ! n’entreront pas tous dans le royaume des cieux, mais 
celui-là seul qui fait la volonté de mon Père qui est dans les 
cieux.” (Matthieu. 7.21) L’autorité doit être démontrée par des 
actions concrètes, tangibles. 

Selon Actes 17.26, l’existence humaine se déroule en deux 
dimensions : temps et espace.  

Comment montre-t-on que Dieu est le Propriétaire/Seigneur 
dans ces deux dimensions fondamentales de la vie ?

La Bible donne un signe clair pour que l’humanité reconnaisse 
l’autorité de Dieu sur le temps : “Sanctifiez mes sabbats, et 
qu’ils soient entre moi et vous un signe auquel on connaisse 
que je suis l’Éternel, votre Dieu. “ (Ézéchiel 20.20). Le sabbat a 
été un signe d’autorité depuis le commencement de même que 
l’arbre de la connaissance du bien et du mal. Apparemment, 
Adam et Ève n’ont pas échoué dans cette partie du test. 

1 Corinthiens 9
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Signes 
du réveil

Dieu a aussi montré des signes clairs à l’humanité pour 
reconnaitre Son autorité sur l’espace, sur le monde matériel : “ Il 
nous demande de le reconnaitre comme celui qui donne toutes 
choses ; et pour cette raison Il dit : de toutes vos possessions je 
réserve un dixième pour Moi, à part les dons et offrandes, qui 
doivent être apportés dans Mon grenier. “ (Conseil à l’Économe, 
Trad libre) Ellen White a aussi écrit : “ Les dîmes et offrandes 
pour Dieu sont une reconnaissance de Sa revendication sur nous 
par la création, et elles sont aussi une reconnaissance de Sa 
revendication de rédemption. Comme toute notre puissance vient 
de Christ, ces offrandes doivent couler de nous à Dieu. Elles doivent 
toujours demeurer pour nous la revendication de la rédemption, la 
plus grande des revendications, et celle qui implique les autres.” 
(Témoignages pour l’église, Vol. 6) [Trad libre]

Le signe a trois éléments : dîme, dons et offrandes. La dîme 
correspond à 10 % de nos revenus. Les dons sont un don spécial. 
Les offrandes sont des dons systématiques proportionnels aux 
bénédictions reçues. Donner est un signe essentiel de l’autorité 
de Dieu parce que l’argent ou les possessions matérielles ont 
la capacité de rivaliser avec Dieu pour l’autorité. “Nul ne peut 
servir deux maîtres. Car, ou il haïra l’un, et aimera l’autre ; ou il 
s’attachera à l’un, et méprisera l’autre. Vous ne pouvez servir Dieu 
et Mamon.” (Matthieu 6.24) 

Dans un article, Ellen White établit un parallèle entre les deux 
signes de l’autorité de Dieu, l’observation du Sabbat et le retour de 
la dîme : “ Dieu a sanctifié le septième jour. Cette portion spécifique 
de temps, mise à part par Dieu Lui-même pour l’adoration religieuse, 
continue comme sacrée aujourd’hui, tout comme elle a d’abord été 
sanctifiée par notre Créateur. De la même manière, une dîme de 
nos revenus est sainte devant le Seigneur. “ (Review & Herald, mai 
16, 1882) [Trad libre] Elle a aussi remis en question les chrétiens qui 
observaient l’un et négligeaient l’autre : “ Alors que nous, en tant 
que peuple, nous cherchons fidèlement à donner à Dieu le temps 
qu’Il s’est réservé comme le Sien, ne Lui rendrons-nous pas aussi 
cette portion de nos moyens qu’Il réclame ?” (Review & Herald, mai 
16, 1882) [Trad libre]

Quand nous observons le Sabbat, nous nous rappelons, et 
reconnaissons que tous les jours de la semaine et de notre vie 
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Lui appartiennent, pas seulement le septième jour. Quand nous 
rendons la dîme et apportons nos dons et offrandes, nous nous 
rappelons et reconnaissons que toutes nos possessions et le 
monde matériel Lui appartiennent, pas seulement une portion 
de nos revenus.

Partie III : Dîme et offrandes dans le contexte 
du réveil et de la réforme

Régulièrement, Dieu a appelé Son peuple au réveil et à la 
réforme. Le réveil est une invitation à se détourner des dieux 
étrangers et à Le reconnaitre comme le seul Dieu de leurs vies. 
Hors des livres de Moïse, les références au système de dîmes 
sont étroitement liées au contexte du réveil et de la réforme. 

La Bible rapporte au sujet de la réforme qui eut lieu sous 
le règne du roi Josias (2 Chr. 29-31). Les éléments majeurs 
du réveil de Josias étaient : le temple restauré, les services 
d’adoration rétablis, la Pâque célébrée une fois de plus, et les 
Lévites rétablis au ministère. Nous lisons au sujet de la réponse 
du peuple à l’appel au réveil et à la réforme : “ Lorsque la chose 
fut répandue, les enfants d’Israël donnèrent en abondance les 
prémices du blé, du moût, de l’huile, du miel, et de tous les 
produits des champs ; ils apportèrent aussi en abondance la 
dîme de tout.” (2 Chr. 31.5-6).

Le livre de Néhémie décrit le même processus (Néh. 10 : 37-38 ; 
12.44 ; 13.5, 12). Durant cette période de réveil, Esdras lisait la loi. 
L’adoration corporative fut rétablie. Le peuple prit l’engagement 
d’être fidèle à Dieu dans les dîmes et les offrandes. On établit 
des greniers pour les dîmes et offrandes.

L’époque du prophète Malachie était un temps d’apostasie et 
le livre est un appel de Dieu à Son peuple. Un extrait du premier 
chapitre décrit la nation rebelle : “ Un fils honore son père, et un 
serviteur son maître. Si je suis père, où est l’honneur qui m’est dû ? 
Si je suis maître, où est la crainte qu’on a de moi ? “ (Mal. 1.6) 
Le problème majeur était l’absence de reconnaissance de Dieu 
comme Maître, comme Seigneur. 

Le chapitre 3 présente l’appel de Dieu à Son peuple. C’est 
un appel à retourner, un appel au réveil. “ Depuis le temps de 

Signes 
du réveil
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vos pères, vous vous êtes écartés de mes ordonnances, vous ne 
les avez point observées. Revenez à moi, et je reviendrai à vous, 
dit l’Éternel des armées. Et vous dites : En quoi devons-nous 
revenir ?” (Mal. 3.7). Après avoir écouté Dieu, le peuple pose 
une question pertinente : comment devons-nous démontrer 
que nous sommes revenus à Dieu ? Avant de donner la réponse, 
Il rappelle au peuple comment ils se sont éloignés de Lui : “Un 
homme trompe-t-il Dieu ? Car vous me trompez, et vous dites : 
en quoi t’avons-nous trompé ? Dans les dîmes et les offrandes. 
9 Vous êtes frappés par la malédiction, et vous me trompez, la 
nation tout entière !” (Mal. 3.8-9) Ils volaient Dieu de l’honneur 
qu’Il mérite comme Dieu. Il met fin à la conversation par un 
appel : “Apportez à la maison du trésor toutes les dîmes, afin 
qu’il y ait de la nourriture dans ma maison ; mettez-moi de la 
sorte à l’épreuve, dit l’Éternel des armées. Et vous verrez si je 
n’ouvre pas pour vous les écluses des cieux, si je ne répands 
pas sur vous la bénédiction en abondance. “ (Mal. 3.10)

Le processus de réveil et de réforme, dans le livre de 
Malachie, peut se résumer en trois étapes : un dialogue plus 
large sur l’apostasie, un appel à retourner à Dieu, des méthodes 
de réforme incluant le retour des dîmes et offrandes fidèlement.  

 

Conclusion 
Depuis 2010, l’Église Adventiste du Septième Jour a fait du 

réveil un thème majeur. Ce message a-t-il pris racine dans 
l’Église et dans mon cœur ? En ce temps présent, le peuple 
de Dieu doit reconnaitre Sa propriété et Son autorité. Un 
moyen pratique est de rendre fidèlement la dîme et de faire 
des offrandes appropriées. C’est ainsi que nous Lui rendons 
l’honneur qui Lui est dû.

1 Corinthiens 9

Je m’engage : 
à rendre fidèlement 
la dîme au Seigneur 
(10 % de mes revenus), 
de  consacre r  un 
pourcentage (… % de 
mes revenus) comme 
offrande régulière au 
Seigneur. 



DIEU 
EN PREMIER

MINISTÈRE DE LA GESTION CHRÉTIENNE DE LA VIE 


